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Bendana| Pinel Art Contemporain a le plaisir de présenter « DANCEDANCEDANCE », quatrième exposition personnelle 
de Thomas Broomé à la Galerie.

J’ai vu un jour une danseuse répéter sans cesse le même mouvement. Elle a commencé par une petite inclinaison du 
poignet. Elle a recommencé. Puis elle a ajouté quelque chose - une rotation de la tête, un déplacement de poids. À 
chaque répétition, la séquence s’amplifiait. C’était beau dans sa simplicité, mais aussi troublant. Ce qui n’était au 
départ qu’un geste est devenu un modèle. Ce qui semblait spontané est devenu mécanique. J’ai pensé que c’était ainsi 
que l’on écrit un programme - une ligne ajoutée à la suivante, non pas pour l’expression mais pour l’exécution. Une 
danse, oui, mais qui ressemble plus à du codage qu’à de la joie.

Cette image m’est restée en tête. Parce qu’à bien des égards, c’est ainsi que nous vivons aujourd’hui. Une habitude à 
la fois, un coup, un like, une transaction. La chorégraphie de la vie contemporaine est construite à partir d’instructions 
invisibles, de schémas que nous ne nous souvenons pas d’avoir appris mais que nous exécutons d’une manière ou 
d’une autre. Nous appelons cela la liberté, mais nous nous déplaçons au rythme de forces que nous ne contrôlons pas. 
Le capital, les médias, le design donnent le tempo. Nous répondons. Nos vies deviennent une sorte de danse : apprise, 
automatique, optimisée, répétitive.

DANCEDANCEDANCE est une exposition sur cette chorégraphie. Dans chaque tableau, un objet - un bouquet de fleurs, 
une bouteille, une sculpture - est recouvert du mot DANCE, répété de manière obsessionnelle. Il enveloppe chaque 
surface comme une peau, comme un code, comme une idéologie. L’objet ne demande pas à être admiré. Il vous demande 
d’y participer. La répétition n’est pas décorative, elle est directive. Elle chuchote : c’est ce que nous faisons maintenant. 
Nous dansons pour rester inclus. Nous dansons pour rester visibles.

Aussi, les objets sont beaux - luxuriants, radieux, séduisants. C’est là le piège. L’esthétique du contrôle est douce, 
pas dure. Nous ne sommes pas forcés d’entrer dans la danse. Nous sommes invités, récompensés et parés pour cela. 
Nous apprenons à apprécier le rythme même s’il nous vide. Les fleurs ne s’épanouissent pour personne. Les flacons de 
médicaments brillent. Tout est éclairé comme il faut. Le mot « DANCE » bat sous la surface comme un système nerveux.

Danser avec un gouvernement, ce n’est pas danser avec un partenaire, c’est plutôt danser avec une bureaucratie. 
Les mouvements sont prédéterminés. Vous êtes observé, enregistré, évalué, mais jamais vraiment vu. Il n’y a pas de 
spontanéité, seulement de la performance. Chaque pas doit suivre le protocole. Chaque geste doit être lisible. C’est une 
danse qui crée une distance - une chorégraphie qui sépare le danseur du public, le citoyen de l’institution. Vous jouez, 
mais vous ne vous connectez pas. Et pourtant, il faut continuer à bouger, car s’arrêter signifie se désynchroniser du 
système. Le rythme est étranger, mais vous l’apprenez pour survivre.

Thomas Broomé
DANCEDANCEDANCE
Exposition du 6 septembre au 31 octobre 2025
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À VENIR :

> Exposition de Lake Verea, «Nuits Sauvages chez Barragán», 8 novembre > 20 décembre 2025, Bendana | Pinel Art Contemporain, Paris
> Paris Photo, 13 > 16 novembre 2025, Paris

Artistes : Francisca Aninat | Irit Batsry | Débora Bolsoni | Thomas Broomé | Dias & Riedweg | Maria Friberg | Niklas Goldbach | Lake Verea | 
Steven Le Priol | Pablo Lobato | Pedro Motta | Niccolò Montesi | Matthias Reinmuth | Caio Reisewitz | Olivier Richon | Florencia Rodriguez Giles | 
Julio Rondo | Miguel Rothschild | Giancarlo Scaglia | Alireza Shojaian | Sandra Vásquez de la Horra

Collaboration : Giulia Andreani | Bianca Argimon | Waldo Balart | Ernesto Ballesteros | Iulian Bisericaru | Cathy Burghi | Seba Calfuqueo | Julie 
Chaumette | Chiachio & Giannone | Alberto Cont | Luca Cutrufelli | Arnaud Dezoteux | Inci Eviner | Agnès Geoffray | Mauro Giaconi | Pablo Hare | 
Hirofumi Isoya | Adam Jeppesen | Lunga Kama | Aspasia Krystalla | Alejandra Laviada | Jarbas Lopes | Cinthia Marcelle | Norton Maza | Ronald Morán 
| Julien Nédélec | Ouïe / Dire | Bernardo Oyarzún | Alicia Paz | Christiane Pooley | Bernardo Ramalho | Thiago Rocha Pitta | Dineo Seshee Bopape | 
Vahan Soghomonian | Fabrice Souvereyns | Camila Sposati | Peter Stridsberg

Thomas Broomé (Malmö, Suède, 1971) vit et travaille à Stockholm, Suède

EXPOSITIONS INDIVIDUELLES (Sélection) : «Farsighted», Institut suédois, Paris, France (2021) | «A Table for One», Bendana | Pinel Art Contemporain, 
Paris, France (2016) | «Not to touch the earth», Bendana | Pinel Art Contemporain, Paris, France (2013) | «Wounds of Repetition», Bendana | Pinel Art 
Contemporain, Paris, France (2010) | «Thomas Broomé», Stenasalen, Göteborg Artmuseum, Sweden (2009) | EXPOSITIONS COLLECTIVES (Sélection) 
: «NSEW drawing on paper», Bendana | Pinel Art Contemporain, Paris, France (2023) | «Winter Show 2», Bendana | Pinel Art Contemporain, Paris, 
France (2022) | «La lumière du Nord», Bendana | Pinel Art Contemporain, Paris, France (2021) | «Nourrir le corps nourrit l’esprit», Abbaye Saint-André 
– Centre d’art contemporain, Meymac, France (2021) | «United we rise», Bendana | Pinel Art Contemporain, Paris, France (2020) | «3654 Days after», 
Bendana | Pinel Art Contemporain, Paris, France (2018) | «Le contemporain dessiné», Musée des Arts décoratifs, Paris, France (2016) | «Northbound 
/ Southbound», Bendana | Pinel Art Contemporain, Paris, France (2016) | «Summer Show 1», Bendana | Pinel Art Contemporain, Paris, France (2014) 
| «1825 Days», Bendana | Pinel Art Contemporain, Paris, France (2013) | «Ja Natuurlijk», Gemeentemuseum den Haag, The Netherlands (2013) | «150 
years of Swedish Art», Hillstrom Art Hall, Minnesota, United States (2012) | «Silent Revolution», Talinn Art Hall, Estonia (2012) | «The Sculpturehall», 
Gothenburg Art Museum, Sweden (2011) | «Från Plats till Plats 2», Skissernas Museum, Lund, Sweden (2009) | «Art x 4», The Museum of World 
Culture, Gothenburg, Sweden (2008) | «ModernMantra», Borås Konstmuseum, Sweden (2006) | «Animalworld», Borås Konstmuseum, Sweden 
(2006) | «Touching the invisible», ICA, London, United Kingdom (2005) | «Touching the invisible», Ludwig Museum, Budapest, Hungary (2004) | 
«Design interactif», Centre Pompidou, Paris, France (2003) | PRIX, BOURSES ET RÉSIDENCES : Foundation Bergmangårdarna Art Grant, Sweden | 
Stockholm Culture Prize, Sweden | Skapande Människa, Sweden | Maria Bonnier-Dahlins Foundation, Sweden | Konstnärsnämndens Grant, Sweden | 
IASPIS resestipendie, Sweden | Helge Ax:son Johnson Foundation, Sweden | Meda Scholarship, Sweden | Otto & Charlotte Mannheimers Foundation, 
Sweden | The Foundation of Wilhelm och Martina Lundgren, Sweden | Ulla Fröberg-Cramers Foundation, Sweden | University Collage of Arts, Crafts 
and Designs Scholarship, Sweden | COLLECTIONS PUBLIQUES : Moderna Museet, Stockholm, Sweden | Göteborgs Konstmuseum, Gothenburg, 
Sweden | Borås Konstmuseum, Sweden | Maria Bonnier Dahlins Stiftelse, Sweden | National Public Art Council, Sweden

Mais il existe un autre type de danse. Celle qui éclate lorsque quelqu’un joue de la musique dans la rue et que des 
inconnus commencent à bouger. Cette danse n’a pas de scène, pas de chorégraphie, pas de public. Une danse qui 
n’appartient à personne et qui invite tout le monde. Ce type de danse ne peut être planifié. Elle n’est pas productive. 
Elle ne peut être vendue. C’est pour cette raison qu’elle est puissante. Elle est redoutée. Les systèmes de contrôle 
préfèrent l’ordre, la répétition, la permission. Ils craignent la danse qui ne suit pas les pas - celle qui rompt la formation, 
qui déborde dans l’espace public et ne demande pas d’approbation.

Cette exposition n’est pas une réponse. C’est un miroir. Elle nous montre la chorégraphie que nous exécutons chaque 
jour et nous demande si nous ne pourrions pas choisir un pas différent.

Thomas Broomé
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Dance Lamp, 2025
Acrylique sur toile

110 x 80 cm
Oeuvre unique
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Dance Flowers, 2025
Acrylique sur toile

110 x 80 cm
Oeuvre unique
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Dance Watches, 2025
Acrylique sur toile

40 x 40 cm
Oeuvre unique
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